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Recherchessur la coopérationde la Régenced'Alger

A LA GUERRE DE L'INDÉPENDANCE GRECQUE.

( D'AP-RÈS DES DOCUMENTS IHÉDITS; )

( Smiti. — Voir le troisième numéro de la Hcvuc, p. 207. )

PIÈCE N" 9'.

Lettre adressée au Pacha d'Alger.

Quant aux nouvelles qui sont parvenues dans notre ville , relati-

vement aux événements maritimes et aux affaires deMorée , voicf

ce que j'ai à dire.

Aujourd'hui est entré dans notre port, venant de Tsira, un navire"

quia apporté au consul Hollandais une lettre dans laquelle se

trouvent les nouvelles suivantes.

Une nouvelle escadre, portant douze mille hommes de troupes,
est sortie d'Alexandrie à destination de Bali-Badra. Elle a joint des

navires grecs au nombre de quarante , qui bloquaient ce port et il

en est résulté un combat à la suite*duquel les navires grecs ont

été battus et dispersés. Les navires de l'Islamisme sont entrés à

Bali-Badra et les troupes y ont débarqué.
Cette lettre annonce également que le Pacha de Chekoudra s'est

transporté avec son armée à Ghestelan et s'est réuni à Youssef

Pacha. Puisse le Dieu glorieux accorder aux peuples de l'isla-

misme unévictoire éclatante. Amen!

Les navires grecs, après leur fuite, se sont mis à croiser sur les

côtes de Morée et sur les côtes des îles de Sousam et de Sahez. Ils

sont au nombre de 50 à 60. Sa Seigneuriej le très-fortuné Koptan

pacha, est actuellement à Constàntinople. La flotte de la Sublime-

Porte est entrée à Teckenok Kd'ai pour se réparer. On travaille à

Ces réparations avec une grande activité, jour et nuit, et dès qu'el-
les seront terminées, mon seigneur le Capitan Pacha, s'embarquera
et reprendra la mer.

Nous n'avons aucune nouvelle de nos navires : Dieu permettra 1
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que nous en recevions prochainement de bonnes, et les favorisera

du salut , car il est généreux. Amen !

29 de chaban 1240. (17 avril 182b).
Celui qui est tout dévoué à votre service, el Hadj Ali Koptan,

habitant actuellement Smyrne. (Signature).
Le très-fortuné Mehemmed Ali pacha a envoyé à Youssef pacha*

12,000 hommes, des munitions et du matériel. Ibrahim pacha est à

Kalamata. Tous les navires égyptiens sont entrés à Navarin par
ordre d'Ibrahim pacha, sous le commandement de qui ce point est

placé, ainsi que Kalamata. Quant à lui il n'est pas sorti, mais il a

répandu ses troupes dans les villages, et elles s'en sont emparées
et les ont incendiés. Les mécréants sont atteints, par la destruction

de toutes parts. Les navires qui formaient le premier convoi sont

rentrés à Alexandrie. Une seconde escadre est partie pour Bail

Badra, portant des troupes et des munitions. La flotte de la Sublime-

Porte, commandée par le lléala-Bey (vice-amiral) est allé à Ale-

xandrie avec les navires de Tunis, pour concourir à ces mouve-

ments. Cette nouvelle nous a été donnée par un de nos marins qui
arrive de l'île de Candie et nous nous empressons de vous en faire

part.

PIECE N° 10.

Lettre adressée au Paeha d'Alger.

Nous avons quitté Alger le 4° jour du mois de Ramdan ( mois de

pardon ! ) et dix-huit jours après nous étions arrivés sains et saufs

à Navarin ou nous avons rallié la flotte de la Sublime-Porte com-

mandée par le Koplana Mokhtar Bey, le Patrona Hassaïn Bey et l'ex

Reala. Khaled Bey, et une division égyptienne. Notre réunion a

été facilitée par le Dieu glorieux. Le Général de la Morée, le très-

fortuné Ibrahim-Pacha, mon Seigneur, bloquait la citadelle de Na-

varin par terre et par mer -.jour et nuit les boulets et les bombes

tombaient sans interruption sur cette forteresse, semblables à une

pluie abondante. Notre premier soin eh arrivant fut de faire de

l'eau en toute hâte au port de Mtoun. (Modon).
Le 25 du mois du Pardon, le vent s'étant mis à l'Est et la mer

entrant dans le port de cette direction, nous aperçûmes au loin,

vers le cap Mania trente-deux navires de mécréants impurs, voués

à la destruction. Immédiatement nous levâmes l'ancre, nous nous
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mimes sous voiles et nous manoeuvrâmes pour sortir et nous porter
à leur rencontre, serrant le vent au plus près. Onze h eures après
notre appareillage nous étions devant le détroit de Tar. Pendant
cette manoeuvre les mécréants impurs étaient arrivés à proximité
de la forteresse de Mtoun sous laquelle se trouvaient mouillés une
trentaine de navires musulmans, soit de guerre soit de commerce,'
et ils lancèrent sept brûlots sur ces bâtiments. Les frégates égyp-
tiennes Assia (Asie) commandée par le Koptan Fid'allah et Aspdja
commandée par le Koptan Nour Allah, la corvette égyptienne

Aboulebout, commandant Mohammed Koptan, ainsi que huit bâti-
ments marchands furent la proie des flammes. Le surplus échappa à

l'incendie, Les navires des maudits étaient au Yent et nous nous ef-
forcions de nous élever dans leur direction en serrant le vent autant

que possible, mais ils prirent la fuite après le préjudice notable au-

quel il faut ajouter le suivant. Lorsque le feu parvint aux soutes à

poudre des navires qui brûlaient, ils sautèrent et leur débris firent

du mal à terre et causèrent l'incendie d'un grand nombre d'habi-
tations. Le camp d'Ibrahîm pacha était heureusement établi loin
des constructions qui ont été endommagées, et, grâces à Dieu, il a
été préservé de tout accident. Loin de se préoccuper de cet événe-

ment, le généralissime continua à bloquer la forteresse de Navarin
de toutes parts, par terre et par mer, du coté d'Aski awarin et de
Koutchek Djezira , et à faire tomber sur cette place une pluie de
bombes et dé boulets si abondante, que bientôt elle né fut plus
qu'un monceau dé ruines. En cet état, les maudits voyant que le

plus-grand nombre des leurs avait péri, demandèrent et obtinrent
une capitulation et eurent la vie sauve. Cela se passait un lundi

béni, sixième jour du noble mois de choual. Ce jour là, l'idzan

(appel à la prière) mahométan retentit sur les minarets de cette
ville et les pavillons musulmans flottèrent sur les remparts.

Douze cents mécréants faits prisonniers avec armes et bagages ont

été embarqués sur des navires tributaires et dirigés sur Mania, à

l'exception des fils du généralissime Manyout Bey et de plusieurs
chefs infidèles qui ont été conservés dans cette ville. Ensuite l'es-

cadre reçut l'ordre d'aller prendre des troupes à l'île de Krit et de
les transporter à Navarin. Le départ était fixé au huit cboual. Une

division composée des navires avariés et sur laquelle se trouvait

Babay Khelil Bey reçut l'ordre de se diriger sur Alexandrie. Nous

sortîmes tous de Navarin, suivis par les mécréants maudits, qui ne

nous perdent jamais de vue. Lenrs navires impurs étaient au nom-
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Sire de trente-cinq. Trois fois le combat s'engagea entre nous, mais

grâces à Dieu les mécréants impurs furent battus et mis en fuite

•dans toutes les rencontres. Nous étions, nous, au nombre de cin-

quante-deux navires, en comptant les bâtiments marchands.

Le seizième dudit mois, nous arrivâmes heureusement au port
4e Souda. A notre arrivée les troupes s'avancèrent de toutes les

directions et se concentrèrent rapidement à Souda afin de s'y em-

barquer. Lorsque cet embarquement sera terminé nous retourne-

rons en Morée et je m'empresserai de vous tenir au courant des

événements.

27 de choual 4240. (13 juin 1825).

Hadj Abdallah chaouch, généralissime (saris Asker) actuel.

Mustapha Raïs, commandant actuel des navires.

Le très-fortunéKhesraw pacha, capitan pacha, se rendait à A/c/ia-

lounia, escortant avec un brick, trois frégates et neufs corvettes,

un convoi qui, tout compris, s'élevait à 63 voiles, et qni était chargé
des munitions et du butin pris lors de la conquête d'Ipsara. En

sortant du détroit, ils aperçurent l'escadre des mécréants maudits

•sortant du détroit d'Audra et se dirigeant vers eux. Une mêlée

s'engagea ; les navires de la Sublime-Porte se trouvaient sous le

vent et la violence de la houle les contrariait aussi et contribuait

à retarder leur marche. La mer était si forte que les trois-mats du

navire portant le trésor cassèrent et tombèrent à la fois. Une cor-

vette qui se trouvait dans ses eaux s'empressa de lui porter se-

cours, mais les mécréants dirigèrent sur eux une grande quantité
,de brûlots. Ce navire fut consumé.ainsi que la corvette et douze

bricks de transport. Beaucoup de choses précieuses furent aussi per-
dues , les bâtiments qui les portaient ayant coulé sous le fort de

Kosli-hassar. Cinq navires] autrichiens chargés de munitions et

d'objets précieux prirent, pendant le combat, le chemin de Djamlidja
et y entrèrent. Le reste delà flotte fut dispersé. Ce,qui a échappé;,
avec le capitan pacha , s'élève à 40 voiles, lesquelles sont heureu-

sement entrées dans le port de Souda, le 29»jour du mois de choual,

(15 juin). C'est là. que nous nous sommes rencontrés. Puisse Dieu,
4ont les oeuvres sont magnifiques, nous être propice ! Amen !

(La suite au prochain numéro. )
.POUR TRADUCTION :

A. DE Voutx.


